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LES MANIFESTATIONS PSYCHOPATHOLOGIQUES LIÉES À LA SÉPARATION DU TÉLÉPHONE 
PORTABLE CHEZ LES ADOLESCENTS SCOLARISÉS : étude empirique en milieu scolaire 

Par 

Ange MATONDO 

Doctorant en psychologie 

Josué OZOWA LATEM 

Professeur à l’université de Kinshasa 

Résumé 

 La présente étude examine les aspects psychopathologiques associés au détachement du téléphone portable chez 
les adolescents scolarisés. Elle a été menée auprès de 250 élèves issus de trois établissements scolaires de la ville de 
Kinshasa. Pour atteindre cet objectif, trois instruments ont été utilisés : l'Échelle Hospitalière d'Anxiété et de 
Dépression (HADS), l'Échelle d'Estime de Soi de Rosenberg et le Questionnaire de Nomophobie (NMP-Q). 

 Les résultats révèlent que la privation ou l'éloignement du téléphone portable est associé à une augmentation 
significative des manifestations anxieuses et dépressives. Les participants présentant des niveaux élevés de nomophobie 
manifestent également une faible estime de soi et une plus grande vulnérabilité émotionnelle.  

 Les analyses statistiques montrent une corrélation positive entre la nomophobie et les symptômes anxio-
dépressifs (R = 0,436 ; R² = 0,190). Ces résultats suggèrent que le téléphone portable constitue, pour certains 
adolescents, un objet d'attachement participant à la régulation émotionnelle et à la construction identitaire. 

Mots-clés : Nomophobie, psychopathologie, attachement, détachement, téléphone portable, adolescents scolarisés. 

Abstract 

 This study examines the psychopathological aspects associated with detachment from mobile phones among 
school-going adolescents. It was conducted with a sample of 250 students drawn from three secondary schools in the 
city of Kinshasa. To achieve this objective, three assessment instruments were administered: the Hospital Anxiety and 
Depression Scale (HADS), the Rosenberg Self-Esteem Scale, and the Nomophobia Questionnaire (NMP-Q). 

The findings reveal that deprivation of or separation from a mobile phone is associated with a significant increase 
in anxiety and depressive symptoms. Participants with higher levels of nomophobia also exhibited lower self-esteem and 
greater emotional vulnerability. Statistical analyses indicated a positive correlation between nomophobia and anxiety-
depression symptoms (R = 0.436; R² = 0.190).  

These results suggest that, for some adolescents, the mobile phone functions as an attachment object that 
contributes to emotional regulation and identity construction. 

Keywords: Nomophobia, psychopathology, attachment, detachment, mobile phone, school-going adolescents. 

INTRODUCTION 

Les mutations technologiques contemporaines ont profondément transformé les modalités du lien 
social et les formes d’investissement affectif, en particulier chez les adolescents scolarisés. Le téléphone 
portable, au-delà de sa fonction utilitaire, occupe aujourd’hui une place centrale dans la vie psychique, 
relationnelle et identitaire des jeunes. 

 Afin de comprendre ces phénomènes, il apparaît nécessaire de les inscrire dans une perspective 
psychopathologique fondée sur les théories de l’attachement. La théorie de l’attachement, développée par 
Bowlby (1969, 1973, 1980), constitue un cadre fondamental pour analyser la dynamique des liens affectifs.  

Bowlby postule que le nourrisson est biologiquement programmé pour rechercher la proximité d’une 
figure d’attachement, généralement la mère, qui lui assure protection, sécurité et régulation émotionnelle. 
L’attachement mère-enfant ne relève pas uniquement d’un besoin affectif, mais d’un système 
comportemental organisé visant la survie. Lorsque la figure d’attachement est disponible et sensible, l’enfant 
développe un sentiment de sécurité interne ; en revanche, les séparations prolongées ou les réponses 
incohérentes peuvent générer de l’anxiété et de l’insécurité. 

Les travaux empiriques de Ainsworth (1978), à travers la procédure de la « Strange Situation », ont 
permis d’identifier différents styles d’attachement (sécurisant, anxieux-ambivalent, évitant, puis 
désorganisé avec Main et Solomon). Ces études ont démontré que la qualité des interactions précoces 
influence durablement les capacités de régulation émotionnelle et les réactions face à la séparation. L’enfant 
anxieux-ambivalent, par exemple, manifeste une détresse intense lors de l’éloignement de la mère, illustrant 
la centralité du besoin de proximité. 

Par ailleurs, Winnicott (1953) introduit le concept d’objet transitionnel, soulignant que certains objets 
matériels (doudou, couverture) servent de médiateurs symboliques entre la présence et l’absence de la mère. 
Ces objets permettent à l’enfant de tolérer la séparation et de construire progressivement son autonomie 
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psychique. Ils jouent une fonction de régulation affective et constituent un support temporaire de sécurité 
interne. 

Les recherches longitudinales d’Alan Sroufe et collaborateurs (2005) ont montré que les styles 
d’attachement formés dans l’enfance influencent l’adaptation socio-émotionnelle à l’adolescence. Un 
attachement insécurisant est associé à une plus grande vulnérabilité aux troubles anxieux, à l’impulsivité et 
aux difficultés relationnelles.  

Dans la même perspective, Mikulincer et Shaver (2007) ont mis en évidence que l’insécurité 
d’attachement à l’âge adulte est corrélée à des stratégies dysfonctionnelles de régulation émotionnelle et à 
des comportements de dépendance. 

Ces différentes études, évoquées ci-haut, établissent de lien entre les individus, particulièrement 
mère- enfant ou enfant- figure d’attachement. A ce niveau, une question mérite d’être posée : Es-ce que 
l’homme s’attache qu’aux autres êtres comme lui ? Les recherches actuelles notamment en marketing, en 
psychologie environnementale, en psychanalyse, en géographie sociale, en psychopathologie clinique, etc. 
révèlent que l’être humain ne s’attache pas qu’aux êtres semblables. Car, en dehors des hommes, l’être 
humain s’attache aussi à la marque de produits, au lieu de résidence et aux objets de son environnement.  

Dans sa recherche intitulée Attachement de l’homme aux objets de son environnement, Ozowa Latem (2021) 
a analysé les fondements cognitifs et affectifs du lien que l’individu établit avec les objets matériels et 
symboliques de son environnement. Il a démontré que l’objet (materiel) investi devient un prolongement du 
moi, un support de sécurité interne et un repère identitaire. Dès lors, la séparation ou la menace de perte 
d’un objet fortement investi peut générer une détresse psychique significative chez l’individu. Et l’auteur 
conclu donc qu’en dehors des êtres humains, l’homme s’attache aussi aux objets matériels.  

Plus récemment, la littérature scientifique s’est intéressée à l’extension des processus d’attachement 
aux objets technologiques. Certaines études suggèrent que le smartphone peut remplir une fonction 
analogue à celle d’un objet transitionnel moderne, servant de support de sécurité et de médiation 
relationnelle. Des travaux empiriques, notamment ceux d’Elhai et al., 2017 et de Walsh et al., 2010, ont 
montré une association significative entre usage excessif du téléphone portable et l’anxiété de séparation, la 
faible estime de soi et la dépendance à la validation sociale chez les adolescents. 

 Le téléphone portable devient alors non seulement un outil de communication, mais un objet 
d’investissement affectif intense, participant à la régulation des émotions et à la construction identitaire. 

S’inscrivant dans le cadre d’attachement et de détachement de l’individu à l’objet matériel, à 
l’occurrence le téléphone portable, la présente étude cherche à examiner les incidences psychopathologiques 
liées à cette situation chez les adolescents scolarisés. 

METHODOLOGIE 

Cadre physique l’étude 

Cette étude a été réalisée dans la ville de Kinshasa, précisément au sein de trois établissements 
scolaires. Il s’agit de l’Institut Vedurna, de l’Institut Gianelli et du Groupe scolaire Monseigneur Kimbondo. 

Participants 

Les adolescents scolarisés dont l’effectif s’élève à 250 participants. Parmi eux : la grande majorité, soit 
92,8 %, ont encore leurs deux parents en vie, tandis que 6 % ont perdu l’un des parents et seulement 1,2 % 
ont perdu les deux parents. Les élèves de la 3ème année des humanités sont majoritaires avec 30,4 %, suivis 
des élèves de la 7ème année (25,2 %), de la 8 ème (23,6 %) et enfin de la 2 ème des humanités (20,8 %). La 
majorité des sujets, soit 58 %, utilisent leur téléphone depuis trois ans ou plus. Ceux qui utilisent leur 
téléphone depuis 1 à 2 ans représentent 25,2 %, tandis que 16,8 % l’utilisent depuis moins d’une année. 

Outils 

L’échelle d’anxiété et de dépression hospitalière (HADS), l’échelle d’estime de soi et le questionnaire 
de Nomophobie. Le premier sert à vérifier l’état anxieux et dépressif découlant du détachement du 
téléphone. Le deuxième outil nous permet de cerner l’estime de soi de nos participants en situation du 
détachement du téléphone. Et le questionnaire de Nomophobie nous sert à évaluer l’inconfort de se 
retrouver sans téléphone. Et le traitement des données a été rendu possible grâce au logiciel statistique SSPS. 

Activités sur le terrain 

Muni de nos outils, nous sommes descendus aux établissements scolaires ciblés pour récolter les 
données. Après avoir obtenu l’accord des responsables de ces établissements, adolescents qui ont répondu 
aux critères de sélection de l’étude. Ce sont ces derniers que nous avons soumis nos outils. Nos outils ont 
été administrés de manière directe, c’est-à-dire que nous remettions aux participants individuellement les 



85 

protocoles en leur expliquant les consignes avant qu’ils ne répondent. Après qu’ils aient répondu, nous 
récupérions les protocoles. 

Considérations éthiques 

Cette étude a respecté le principe de confidentialité, l’anonymat des participants, leur consentement 
libre et éclairé, le droit de retrait à tout moment. Étant donné qu’il s’agit d’adolescents, une attention 
particulière a été accordée à la protection psychologique, à la non-stigmatisation, à l’usage strictement 
scientifique des données 

RÉSULTATS 

Nos résultats touchent les aspects ci-dessous de l’anxiété et de la dépression, de l’estime de soi et de 
la néophobie. 

Tableau n° 6 : Indices de tendance centrale et de dispersion au niveau de l’échelle HAD 

Ind. Stat. 

Echelle HAD 

Anxié
té 

Dépressi
on 

NC 

Moyenne 13,08 11,92 25,00 

Médian 13,00 12,00 25,00 

Mode 15 10 26 

Ecart-type 2,953 3,048 5,173 

Variance 8,721 9,291 26,763 

Kurtosis -0,649 -0,209 -0,505 

Erreur Standard de 
Kurtosis 

0,154 0,154 0,154 

La lecture de ce tableau les indices statistiques liés à l’anxiété et à la dépression mesurées par l’échelle 
HAD. Les moyennes obtenues sont de 13,08 pour l’anxiété et 11,92 pour la dépression. Ces résultats 
montrent que les sujets présentent des niveaux relativement élevés d’anxiété et de dépression. Les écarts-
types relativement faibles indiquent que les réponses des sujets sont peu dispersées autour de la moyenne. 
Les valeurs de kurtosis négatives montrent une distribution relativement aplatie des données. Dans 
l’ensemble, ces résultats traduisent la présence de difficultés émotionnelles chez plusieurs sujets de l’étude. 

Tableau n° 1 : Indices de tendance centrale et de dispersion au niveau de l’estime de soi 

Ind. Stat. 
NC de l’estime de 

soi  

Moyenne 27,77 

Médian 27,00 

Mode 25a 

Ecart-type 5,331 

Variance 28,420 

Kurtosis 0,703 

Erreur Standard de 
Kurtosis 

0,154 

Il ressort de ce tableau que la moyenne de l’estime de soi est de 27,77 avec un écart-type de 5,331. Ces 
résultats indiquent que les sujets présentent globalement une estime de soi fragile. La proximité entre la 
moyenne et la médiane montre une certaine stabilité dans les réponses obtenues.  

Tableau n°8 : Indices de tendance centrale et de dispersion au niveau de l’échelle de la néophobie 
(N=250) 

Ind. Stat. Pconn Pcomm Paccinf Incopsy Ncn 

Moyenne 23,63 20,22 16,32 18,74 78,91 
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Médian 24,50 21,00 17,00 20,00 80,00 

Mode 27 20 18 21 80 

Ecart-type 4,330 3,513 2,936 4,429 11,534 

Variance 18,748 12,341 8,620 19,615 133,028 

Kurtosis -0,854 -1,103 -1,019 -0,816 -0,823 

Erreur Standard de Kurtosis 0,154 0,154 0,154 0,154 0,154 

Le tableau 8 présente les résultats relatifs aux différentes dimensions de la nomophobie chez les sujets 
de l’étude. Les indices statistiques montrent que les élèves présentent un niveau relativement élevé de 
dépendance psychologique au téléphone portable, comme l’indique la moyenne générale de la note 
composite de la nomophobie (Ncn = 78,91). 

- Concernant la dimension perte de connectivité, la moyenne obtenue est de 23,63 avec un écart-type 
de 4,330. Cette dimension présente le score le plus élevé parmi toutes les dimensions de la 
nomophobie. Cela montre que les sujets éprouvent une forte peur lorsqu’ils ne peuvent plus accéder 
à internet, aux réseaux sociaux ou aux plateformes numériques. Les élèves semblent donc très attachés 
à la connexion numérique et ressentent une inquiétude importante lorsqu’ils sont déconnectés. 

- Pour la dimension perte de communication, la moyenne est de 20,22 avec un écart-type de 3,513. Ces 
résultats montrent que plusieurs sujets craignent de ne plus pouvoir communiquer avec leurs 
proches, leurs amis ou leurs connaissances à travers les appels, les messages ou les réseaux sociaux. 
Le téléphone portable apparaît ainsi comme un moyen essentiel de maintien des relations sociales et 
affectives. 

- S’agissant de la dimension perte d’accès à l’information), les sujets obtiennent une moyenne de 16,32 
avec un écart-type de 2,936. Même si cette moyenne est moins élevée que les autres dimensions, elle 
montre que les élèves ressentent une certaine inquiétude lorsqu’ils ne peuvent plus accéder 
rapidement aux informations grâce à leur téléphone portable. Cela concerne notamment les 
recherches scolaires, les actualités et les contenus disponibles sur internet. 

- En ce qui concerne la dimension inconfort psychologique, la moyenne obtenue est de 18,74 avec un 
écart-type de 4,429. Ces résultats révèlent que plusieurs sujets ressentent du stress, de l’anxiété, de la 
frustration ou un malaise psychologique lorsqu’ils sont séparés de leur téléphone portable. Cette 
dimension montre que le téléphone constitue également une source de sécurité émotionnelle pour 
certains élèves. 

- Enfin, la note composite de la nomophobie présente une moyenne générale de 78,91 avec un écart-
type de 11,534, ce qui traduit un niveau relativement élevé de nomophobie chez les sujets étudiés. Les 
résultats indiquent donc que la peur de perdre la connectivité et la communication représente les 
dimensions les plus marquées de la dépendance au téléphone portable dans cette étude. 

Tableau n°16 : Evaluation de la corrélation existante entre la néophobie, l’anxiété et la dépression (N=250) 

Modèle R R2 R2 Ajusté 
Erreur standard 

de l’estimation 

1 0,436a 0,190 0,187 10,402 

a. Prédicteurs: (Constant), Note composite de la néophobie 

b. Variable dépendante : HAD 

Légende : R signifie le coefficient de corrélation semblable au coefficient rxy de Bravais Pearson ; R² indique 
la quantité de variance expliquée par le modèle de régression. Plus il est proche de 1, plus le modèle est 
capable de prédire la variable dépendante. 

Le tableau 16 présente les résultats de la corrélation entre la néophobie et l’anxiété-dépression. Le 
coefficient de corrélation R est égal à 0,436, ce qui indique l’existence d’une relation positive modérée entre 
les variables. Cela signifie que plus le niveau de néophobie augmente, plus les niveaux d’anxiété et de 
dépression tendent également à augmenter. Le coefficient de détermination R² est de 0,190, ce qui signifie 
que la néophobie explique environ 19 % des variations observées dans l’anxiété-dépression. Même si ce 
pourcentage n’est pas total, il montre que la dépendance au téléphone portable contribue de manière 
importante à l’état émotionnel des sujets. L’erreur standard de l’estimation de 10,402 indique une dispersion 
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modérée des données autour du modèle de régression. 

DISCUSSION  

Les résultats obtenus mettent en évidence une vulnérabilité psychopathologique importante chez les 
adolescents détachés de téléphone. En effet, les scores moyens observés à l'échelle HAD révèlent des niveaux 
élevés d'anxiété (M = 13,08) et de dépression (M = 11,92), dépassant les seuils généralement considérés 
comme indicateurs d'une souffrance psychologique significative. Ces données suggèrent que de nombreux 
adolescents présentent des difficultés dans la régulation de leurs affects et dans leur capacité à faire face aux 
tensions psychiques de la vie quotidienne. L'association statistiquement significative observée entre la 
nomophobie et l'anxiété-dépression (R = 0,436 ; p < 0,001) renforce cette hypothèse. Les adolescents qui 
présentent les niveaux les plus élevés de dépendance au téléphone sont également ceux qui manifestent 
davantage de souffrance émotionnelle. Ainsi, l'organisation psychopathologique des adolescents privés de 
téléphone semble caractérisée par une fragilité dans les mécanismes de régulation émotionnelle, rendant 
difficile la tolérance à la séparation et à la frustration. 

Les résultats de l’échelle HAD indiquent une moyenne d’anxiété de 13,08 et une moyenne de 
dépression de 11,92, ce qui traduit la présence de manifestations émotionnelles non négligeables au sein de 
la population étudiée. Par ailleurs, les analyses descriptives de la nomophobie révèlent des scores élevés, 
notamment dans les dimensions liées à la perte de connectivité, à la perte de communication et à l’inconfort 
psychologique. Ces éléments montrent que les adolescents éprouvent une forme d’angoisse de séparation 
numérique, accompagnée d’un sentiment de vide lorsqu’ils sont éloignés de leur téléphone. 

Ces résultats sont en accord avec plusieurs travaux antérieurs ayant démontré le lien entre l’usage 
problématique du smartphone et les troubles psychologiques. Des recherches en psychologie clinique et en 
cyberpsychologie ont montré que la dépendance aux technologies numériques est associée à une 
augmentation de l’anxiété, du stress et des symptômes dépressifs chez les adolescents. Ces travaux 
soulignent que le smartphone peut devenir un objet d’attachement émotionnel, dont la perte ou la privation 
entraîne une désorganisation affective. 

Dans le même sens, Elhai et collaborateurs (2017) ont montré que la nomophobie est fortement 
corrélée à l’anxiété, au stress et à la difficulté de régulation émotionnelle. Billieux (2012) souligne également 
que les usages problématiques du smartphone sont souvent associés à une impulsivité élevée et à des 
stratégies de régulation émotionnelle inadéquates. Ces résultats convergent avec ceux de la présente étude, 
renforçant l’idée que la dépendance au téléphone est liée à une fragilité psychologique. 

En outre, les analyses montrent que les adolescents présentant des niveaux élevés de nomophobie 
sont également ceux qui présentent les scores les plus élevés d’anxiété et de dépression. Le modèle de 
régression linéaire indique que la nomophobie explique 19 % de la variance de l’anxiété et de la dépression, 
ce qui constitue un résultat statistiquement significatif et psychologiquement pertinent. Cela signifie que 
près d’un cinquième des variations émotionnelles observées peuvent être associées à la dépendance au 
téléphone portable. 

Ces résultats sont cohérents avec ceux de Przybylski et Weinstein (2013), qui ont démontré que la 
simple séparation du smartphone entraîne une diminution du bien-être psychologique et une augmentation 
du stress chez les individus. De même, Kuss et Griffiths (2017) ont montré que les comportements addictifs 
liés aux technologies numériques sont associés à des symptômes anxieux, notamment chez les adolescents, 
population particulièrement vulnérable. Les résultats indiquent une estime de soi globale moyenne (M = 
27,77), ce qui suggère une stabilité relative de l’image de soi chez les adolescents étudiés. Cependant, une 
analyse plus fine montre que les adolescents ayant vécu une perte parentale présentent une estime de soi 
significativement plus faible que ceux vivant avec leurs deux parents. Cette différence met en évidence 
l’importance du contexte familial dans la construction du narcissisme. 

Ces résultats sont en accord avec les travaux de Rosenberg (1965), qui souligne que l’estime de soi est 
fortement influencée par les relations familiales et les expériences d’attachement. De plus, des recherches en 
psychologie du développement montrent que les adolescents ayant une faible estime de soi ont tendance à 
rechercher davantage de validation sociale, notamment à travers les interactions numériques. 

Dans cette perspective, Valkenburg et Peter (2011) ont montré que l’utilisation intensive des réseaux 
sociaux peut servir de mécanisme de compensation narcissique, permettant aux adolescents de renforcer 
leur image de soi à travers les “likes”, les commentaires et la reconnaissance sociale en ligne. Le téléphone 
devient ainsi un outil de construction identitaire.  

 Les scores élevés observés au niveau de l'inconfort psychologique (M = 18,74) montrent que de 
nombreux adolescents éprouvent du stress, de l'anxiété et un sentiment de malaise lorsqu'ils sont séparés 
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de leur téléphone. Cette réaction suggère que le téléphone participe activement à la régulation émotionnelle 
quotidienne. Il constitue un moyen rapide d'apaiser les tensions psychiques, de lutter contre l'ennui, de 
réduire les sentiments de solitude ou encore d'échapper aux préoccupations internes. 

La corrélation positive entre la nomophobie et l'anxiété-dépression (R = 0,436) confirme cette fonction 
de régulation. Plus les adolescents présentent des affects anxieux et dépressifs, plus ils semblent avoir 
recours au téléphone comme stratégie de compensation émotionnelle. Le téléphone agit alors comme une 
enveloppe psychique externe permettant de contenir temporairement les angoisses et les affects douloureux. 

 Cette interprétation est également soutenue par l'importance accordée à la connectivité numérique. 
Le score le plus élevé concerne précisément la peur de perdre la connexion (M = 23,63), ce qui montre que 
l'accès permanent au monde numérique procure un sentiment de sécurité psychologique. La connexion 
continue permet d'éviter les expériences de vide, de solitude ou de confrontation à soi-même. Ainsi, les 
résultats de cette étude suggèrent que le téléphone portable remplit chez certains adolescents une fonction 
pare-excitante essentielle. Toutefois, cette régulation demeure externe et fragile. Lorsque le téléphone n'est 
plus disponible, les affects anxieux et dépressifs réapparaissent avec davantage d'intensité, ce qui explique 
l'apparition de comportements de dépendance et de nomophobie. 

Les données montrent des scores élevés dans les dimensions de perte de connectivité, perte de 
communication et inconfort psychologique. Ces résultats traduisent une forte dépendance émotionnelle au 
téléphone, qui semble jouer un rôle central dans la gestion des affects internes. Les adolescents utilisent le 
téléphone comme un moyen de réduire l’angoisse, d’éviter le vide et de maintenir un sentiment de sécurité 
psychique.  

Ces résultats sont en parfaite cohérence avec la théorie de Winnicott (1971) sur les objets transitionnels, 
selon laquelle certains objets permettent à l’individu de supporter l’absence, de réguler les tensions internes 
et de maintenir un équilibre psychique. Dans ce cadre, le téléphone peut être considéré comme un objet 
transitionnel moderne, facilitant la régulation émotionnelle chez l’adolescent. 

Les travaux de Bowlby (1988) sur l’attachement renforcent également cette interprétation. Selon cet 
auteur, la séparation d’un objet d’attachement peut provoquer des réactions émotionnelles intenses, 
notamment de l’anxiété et de la détresse. Le téléphone semble ainsi avoir acquis une fonction d’objet 
d’attachement sécurisant dans la vie des adolescents contemporains. 

CONCLUSION 

 Au terme de cette recherche qui avait pour objectif d'examiner les conséquences psychopathologiques 
associées au détachement du téléphone portable chez les adolescents scolarisés. Les résultats obtenus 
mettent en évidence l'existence d'un lien significatif entre la nomophobie et diverses manifestations 
psychopathologiques, notamment l'anxiété, la dépression et la fragilité de l'estime de soi. 

L'étude montre que le téléphone portable ne constitue plus seulement un outil de communication, 
mais qu'il remplit également une fonction psychologique importante dans la régulation émotionnelle des 
adolescents. Son absence ou sa privation peut engendrer un sentiment de détresse psychique caractérisé par 
l'inconfort émotionnel, l'anxiété de séparation et un sentiment d'insécurité. 

À la lumière de la théorie de l'attachement de John Bowlby et du concept d'objet transitionnel 
développé par Donald Winnicott, le téléphone portable apparaît comme un objet d'investissement affectif 
susceptible d'assurer une fonction sécurisante chez certains adolescents. Toutefois, lorsque cette fonction 
devient excessive, elle peut favoriser l'émergence de comportements de dépendance et accentuer certaines 
vulnérabilités psychologiques. 

Il apparaît dès lors nécessaire de sensibiliser les parents, les éducateurs et les professionnels de la 
santé mentale aux enjeux psychologiques liés à l'usage excessif du téléphone portable afin de promouvoir 
un usage équilibré des technologies numériques chez les adolescents. 
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